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Documents connexes: Document CMR03/25(Add.8), Document 3 (§ 6.1.1)
Rappel

Pour les radars primaires utilisant un magnétron, la valeur calculée de la largeur de bande à –40 dB (large de bande B-40) utilisée pour déterminer la limite entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels s'écarte des valeurs mesurées. Une valeur mesurée est parfois supérieure à la valeur calculée (voir Tableau 1).

Compte tenu de ce qui précède, le Japon a soumis une contribution sur les radars primaires (Document CPM02-2/56) à la RPC qui s'est tenue en novembre 2002, contribution qui a été reflétée dans les § 6.1.1.1, 6.1.1.2 et au § 3 de l'Annexe 1 du Chapitre 6.1.1 du Rapport de la RPC à la CMR‑03.

Le présent document est destiné à fournir d'autres informations concernant le point 1.8.1 de l'ordre du jour et à mettre l'accent sur plusieurs points à étudier dans l'avenir pour résoudre le problème relatif à la limite entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels pour les radars primaires utilisant un magnétron.

Analyse

Etant donné que le mécanisme d'oscillation des radars primaires utilisant un magnétron diffère quelque peu de celui d'autres types de radar, il conviendrait de prendre en considération, pour le calcul de la largeur de bande B-40, des éléments autres que ceux pris en hypothèse dans la Recommandation UIT‑R SM.1541.

La formule de calcul de la largeur de bande B-40 donnée dans la Recommandation UIT‑R SM.1541 ne devrait être utilisée que dans le cas d'une onde rectangulaire ou trapézoïdale modulée par impulsions, pour des conditions d'oscillation idéales dans lesquelles l'oscillation de la fréquence porteuse est maintenue stable. Or, les radars primaires utilisant un magnétron ne respectent pas ces conditions idéales et il faudrait donc étudier avec soin le processus d'oscillation du magnétron.

1
Processus d'oscillation du magnétron

Différent de celui d'autres émetteurs, le processus d'oscillation des radars primaires utilisant un magnétron est le suivant:

1)
Au départ, le magnétron n'oscille pas. Il commence son oscillation sur le front montant d'une impulsion puis la fréquence d'oscillation augmente pour atteindre en un bref laps de temps la fréquence porteuse (par exemple, f 0 = 9,4 GHz). Par conséquent, la fréquence d'oscillation pendant cette période est instable car il y a des composantes de fréquence autres que la fréquence porteuse. (Phase 1, Figure 1.)

2)
Même en cas d'oscillation stable du signal modulé par impulsions, la fréquence d'oscillation (f 0) du magnétron varie en fonction du courant d'anode (ce phénomène est appelé «forçage de fréquence»). (Phase 2.)

3)
Sur le front descendant de l'impulsion, on observe un phénomène inverse à celui observé pendant la phase 1, après quoi l'oscillation cesse. (Phase 3.)
Figure 1

Processus d'oscillation du magnétron (onde détectée)
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2
Problèmes à résoudre

Bien que la formule de calcul de la largeur de bande à –40 dB (largeur de bande B-40) définie dans la Recommandation UIT‑R SM.1541 prévoit une certaine marge, l'écart de nombreux radars primaires utilisant un magnétron dépasserait cette marge. Le Japon estime que les points suivants devraient être étudiés pour régler ce problème.

1)
Composante pulsée


La densité spectrale de puissance au point B-40 dB est 1/10 000ème de celle observée à la fréquence porteuse (fréquence d'oscillation de base des magnétrons) de sorte que la partie non incluse dans le front montant et le front descendant de l'impulsion e utilisée dans la formule de calcul (la partie arrière n'est pas supérieure à 10% de la tension de l'impulsion) a une influence importante. Par conséquent, en raison de l'influence des composantes de fréquence non désirées, le forçage de fréquence, etc., qui est généré pendant l'oscillation de chacune des impulsions et certains paramètres qui ne sont pas inclus dans la formule de calcul peuvent faire que la valeur effectivement mesurée est supérieure à la valeur calculée.


Bien sûr, les composantes de modulation MF sont prises en considération également dans la partie oscillation stable du signal pulsé décrit ci-dessus.

2)
Rapport entre d'une part la durée du front ascendant et la durée du front descendant et d'autre part la largeur totale de l'impulsion

Les radars maritimes utilisant un magnétron doivent utiliser une largeur d'impulsion très courte pour avoir une résolution de distance suffisante conforme aux normes de l'OMI. Etant donné qu'il faut un certain temps avant que le magnétron puisse avoir une oscillation stable (durée de montée de l'impulsion) une partie importante de la largeur totale de l'impulsion est occupée par le front montant et le front descendant si la largeur de l'impulsion est courte. 


Par exemple, lorsque la largeur de l'impulsion est de 0,08 (s (à mi-amplitude), le temps de montée est de 0,02 (s et le temps de descente est de 0,03 (s. La durée des Phases 1 et 3 pendant lesquelles on observe un fonctionnement instable correspond à environ 40% de la période totale pendant laquelle le radar émet.

Conclusion
Comme indiqué ci-dessus, si la limite entre le domaine des émissions hors bande et le domaine des rayonnements non essentiels pour les radars primaires utilisant un magnétron est déterminée à partir de la Recommandation UIT‑R SM.1541, la valeur mesurée sera supérieure à la valeur calculée et, par conséquent, le domaine des émissions hors bande sera sous-estimé. L'UIT-R doit donc définir cette limite plus précisément en tenant compte de l'influence des éléments qui ne sont pas pris en considération dans la version actuelle de la Recommandation.
Tableau 1
Caractéristiques relatives au spectre et aux impulsions du radar (impulsion détectée)
	Echantillon N°
	Fréquence fondamentale
(MHz)
	Puissance de sortie
(kW)
	Impulsion
(nS)
	B–40
(MHz)
	B/A

	
	
	
	t
	tr
	Calculée (A)
	Mesurée (B)
	

	1
	9 400
	4
	91
	25
	159
	181
	1,14

	2
	9 413
	
	85
	14
	220
	236
	1,07

	3
	9 408
	6
	70
	18
	214
	260
	1,21

	4
	9 414
	
	72
	20
	200
	208
	1,04

	5
	9 390
	10
	61
	27
	187
	223
	1,19

	6
	9 390
	
	59
	28
	192
	208
	1,08

	7
	9 425
	25
	70
	12
	262
	240
	0,93

	8
	9 400
	
	78
	35
	145
	178
	1,23

	9
	3 057
	30
	59
	24
	202
	178
	0,88

	10
	3 053
	
	40
	25
	240
	189
	0,79
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• Pour des raisons d'économie, ce document est communiqué sur CD-Rom. Les participants sont donc invités à venir à la réunion avec leur •
exemplaire personnel, étant donné qu'aucun autre exemplaire ne pourra être distribué. 
Un CD-Rom contenant les documents préparatoires sera remis à chaque participant à son arrivée.
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